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Pister les créatures
fabuleuses – La Villette – si
les créatures sont
fabuleuses, le spectacle est
féerique et édifiant
24 mars 2023Guillaume d'AZEMAR de FABREGUES

Pister les créatures fabuleuses à La Villette : Pauline
Ringeade adapte une conférence de Baptiste Morizot,
envoie Éléonore Auzou-Connes sur la trace de ces
animaux sauvages qui nous entourent et qui nous fuient,
pour un spectacle merveilleux, féérique, porteur d’un
message plein d’espoir pour l’avenir de notre écosystème.

Sur la scène, entouré de nombreuses enceintes, un
meuble, le bureau d’un chercheur (forcement un peu fou),

deux lampes d’architecte, des trompes… Éléonore Auzou-
Connes entre en scène, glisse du message d’accueil (vous
savez, les téléphones, les photos…) à… On va parler de
créatures fabuleuses… celles qui vivent autour de nous…
dans les forêts, sur les balcons… les abeilles, les loups, les
renards, les ours… les plantes aussi…

Pauline Ringeade s’est saisie des textes de Baptiste
Morizot, philosophe pisteur, la simple existence d’une telle
spécialité est une bonne nouvelle. Philosophe, attentif au
monde, curieux à l’égard de ce qu’on croit savoir. Pisteur,
qui suit les traces des animaux, cherche à les décoder
pour comprendre leur vie.

Nous voilà installés dans le sillage d’une pisteuse, qui
décode les traces des animaux, les loups, les renards, les
loups, qui au passage nous donne une belle leçon de vie.
Dans la poudreuse, pour une ronde amoureuse. Le long
d’une rivière du Var, pour une leçon de pêche à
l’écrevisse. Sur la piste d’une chimère, mi-aigle mi renard.
Quand le réchauffement climatique s’en mêle, le grizzli
migre vers le nord, rencontre l’ours polaire.

Le texte de Pauline Ringeade s’adresse à tous, qui arrive à
évoquer dans la même phrase le pipi/caca qui parle aux
jeunes classes, et le loup, le renard et la belette
qu’entendent chanter les tempes grisonnantes. Il parle de
la peur, qui d’abord paralyse, qui engendre l’exploration.
De l’utilité du jeu, outil essentiel d’apprentissage pour
l’animal nidicole (et l’homme est un animal nidicole). Des
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raisons pour lesquelles on fait l’enfant quand on est
amoureux (souvenez-vous de la dernière fois que vous
avez été amoureux). De l’existence de la distance de fuite,
que chacun transporte autour de lui, qui explique qu’on ne
voit que rarement les animaux sauvages, ils ne nous font
pas confiance. De la domestication du loup, qui devient
chien quand on le cantonne à son jeune âge joueur.

Publicités
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Voilà Nanoulak, peut-être encore une chimère, l’enfant né
d’un Grizzli et d’une Ourse Polaire. De nombreuses
caractéristiques de son père, élevé par sa mère, il lui
apprend à se nourrir quand la banquise disparaît. Il parait
qu’il y en a huit, une nouvelle espèce naît sous nos yeux,
conséquence du réchauffement climatique, qu’en sera-t-il
de l’homme ?

Le spectacle est immersif, le spectateur baigne dans un
univers de sons dont certains sont enregistrés, d’autres
bruités sur la scène. L’imaginaire du spectateur suit, le
voilà qui marche dans la neige fraîche, qui s’allonge dans
les feuilles mortes, avec Éléonore Auzou-Connes. Plus
tard, dans la nuit, il se laissera hypnotiser par les yeux
brillants d’une créature improbable. Avec elle, il
s’interroge, avec elle, il s’émerveille de ses découvertes,
avec elle, il espère.

C’est un spectacle inclassable, quelque part entre la

conférence, la performance et le stand-up. Les créatures
pistées sont-elles fabuleuses, digne d’être racontées ?
Oui, et dignes d’être racontées de cette façon
merveilleuse, féerique, qui se termine sur une note
d’espoir, la nature est-elle vraiment la plus forte, peut-elle
aussi rapidement répondre au changement climatique
dont nous constatons tous les jours les conséquences ?
aucun d’entre nous ne sera là pour le savoir, au delà de la
peur, nous pouvons en porter le désir d’exploration.

C’est un spectacle inclassable, c’est un beau spectacle,
visible par tous, en environnement scolaire, familial ou
amical. Il sait parler à chaque tranche d’âge, permet à tous
de se retrouver à l’issue autour d’un vrai sujet commun.

A la Grande Halle de La Villette jusqu’au 25/03/23
Mer 22 à 14h30 (Tout Public) / Jeu 23 à 10h et 14h30
(scolaires) / Ven 24 à 10h (scolaire) / Sam 25 à 11h et 16h
(Tout public)

Et en tournée : voir le site de La Poulie Production

Du 4 au 6 avril 2023 – Carré-Colonnes, Scène nationale
de St Médard en Jalles  Blanquefort (33)
Mar 04 à 14h (scolaire) et 20h30 (Tout Public) / Mer 05 à
14h (scolaire) / Jeu 06 à 10h et 14h (scolaires)

Les 29 et 30 avril – Domaine d’O, Montpellier – Festival
Saperlipopette 2023

Du 4 au 5 mai 2023 – L’espace 600, Scène conventionnée
d’intérêt national  Grenoble (38)
Jeu 04 à 10h et 14h30 (scolaire) / Ven 05 à 10h (scolaire)
et 18h30 (tout public)

Du 24 au 26 mai 2023 – L’Avant-scène, Scène
conventionnée d’intérêt national  Cognac (16)
Mer 24 à 19h (Tout Public) / Mer 25 à 10h et 14h15
(scolaires) / Ven 26 à 10h et 14h15 (scolaires)

Durée : 1h05

Texte : Baptiste Morizot
Avec : Éléonore Auzou-Connes ou Blanche Ripoche
Mise en scène : Pauline Ringeade
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Visuel : Simon Gosselin



Pister les créatures
fabuleuses

Comme beaucoup, Pauline Ringeade s’est prise à rêver en
lisant les fascinants récits de Baptiste Morizot, ce
philosophe de terrain qui pense en pistant les signes que
laissent les animaux sauvages dans le paysage.
Comprendre ce que se disent les loups, les chevreuils et
les ours par traces interposées se transforme, sous sa
plume, en enquêtes passionnantes.

Et, avec la comédienne Eleonore Auzou-Connes, la
metteuse en scène parvient à transposer ces aventures
du dehors dans l’espace du théâtre en jouant sur un
dispositif sonore subtil et sur des objets détournés qui
nous invite à entrer dans une écoute sensible. C’est
drôle, c’est plein d’enseignements vivifiants et, pour
un peu, on jurerait que la forêt n’est pas loin.

M.B.

Parismomes.fr
Mars 2023
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Publicité

Chaque soir, des nouvelles du secteur culturel en régions et à
l’international grâce à nos correspondants à l’étranger et à celles et
ceux qui créent la vie culturelle à l’endroit où ils sont.

Aujourd’hui, Arnaud Laporte s’entretient avec Pauline Ringeade, metteuse en scène, qui

présentera son spectacle destiné au jeune public, “Pister les créatures fabuleuses” les 2 et 3

février à Bonlieu, scène nationale d’Annecy avant de poursuivre sa tournée (Saint-Quentin en

Yvelines, Clermont Ferrant, Gap, Le Mans, Paris...). Dans cet hommage à la beauté du vivant inspiré

d’une conférence du philosophe Baptiste Morizot, Pauline Ringeade nous rappelle que le

merveilleux est parmi nous.

Le spectacle : (à partir de 7 ans)

Le pistage, c’est l’art de lire les traces laissées par les animaux dans le paysage. Et savoir lire, à

travers elles, les mille histoires qu’elles portent : qui, que, quoi, donc où, comment, quand,

pourquoi ! 

Baptiste Morizot, dont la parole est portée ici par une actrice, nous emmène sur les sentiers

observer les vivants, les manières qu’ils ont de vivre, de se transmettre les choses, et rêver à ce

que cette attention ajustée peut nous apprendre à nous, animaux humains, sur nos manières d’être

des vivants parmi les vivants.

Publicité

Dans cette nouvelle création de L’imaginarium, la part belle est faite au son et à l’écoute. L’invisible

se devine dans le son, et nous permet de recomposer tout un monde de présences sensibles, au

milieu desquelles on mène joyeusement l’enquête. Il ne s’agira pas de licornes ou de dragons, mais

bien plutôt de fréquenter les loups du sud de la France, d’aller à la rencontre des ours du Grand

Nord canadien, en passant par les renards, les abeilles et les araignées du bout du jardin, et de

savourer ensemble les récits fabuleux qu’ils nous offrent.

Plus d'informations : Pister les créatures fabuleuses - Spectacle jeune public adapté de la

conférence du pisteur et philosophe Baptiste Morizot - Texte : Baptiste Morizot - Mise en scène et

adaptation : Pauline Ringeade - Jeu : Éléonore Auzou-Connes ou Blanche Ripoche (en alternance).

TOURNEE :

Les 2 & 3 février – BONLIEU - Scène nationale Annecy

Du 15 au 18 février - TSQY Scène nationale de St Quentin en Yvelines

Les 23 & 24 février - Graines de spectacles, Ville de Clermont-Ferrand

Du 7 au 9 mars - La Passerelle, Scène nationale de Gap

Du 14 au 17 mars - Les Quinconces & L’Espal, Scène nationale Le Mans

Du 22 au 25 mars - Little Villette · La Villette Paris

Du 4 au 6 avril - Carré-Colonnes, Scène nationale de St Médard en Jalles · Blanquefort

Du 3 au 5 mai - L’espace 600, Scène conventionnée d’intérêt national · Grenoble

Du 24 au 26 mai - L’Avant-scène, Scène conventionnée d’intérêt national · Cognac

Arts et Divertissement Théâtre Le Fil Culture Jeunesse

L'équipe
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Chaque soir, des nouvelles du secteur culturel en régions et à
l’international grâce à nos correspondants à l’étranger et à celles et
ceux qui créent la vie culturelle à l’endroit où ils sont.

Aujourd’hui, Arnaud Laporte s’entretient avec Pauline Ringeade, metteuse en scène, qui

présentera son spectacle destiné au jeune public, “Pister les créatures fabuleuses” les 2 et 3

février à Bonlieu, scène nationale d’Annecy avant de poursuivre sa tournée (Saint-Quentin en

Yvelines, Clermont Ferrant, Gap, Le Mans, Paris...). Dans cet hommage à la beauté du vivant inspiré

d’une conférence du philosophe Baptiste Morizot, Pauline Ringeade nous rappelle que le

merveilleux est parmi nous.

Le spectacle : (à partir de 7 ans)

Le pistage, c’est l’art de lire les traces laissées par les animaux dans le paysage. Et savoir lire, à

travers elles, les mille histoires qu’elles portent : qui, que, quoi, donc où, comment, quand,
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Baptiste Morizot, dont la parole est portée ici par une actrice, nous emmène sur les sentiers
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Critique

Nuit
MALRAUX – SCÈNE NATIONALE CHAMBÉRY SAVOIE / TEXTE ET MISE EN SCÈNE PHILIPPE MINYANA

Créée au Théâtre des Quartiers d’Ivry en novembre dernier,  
Nuit nous transporte sur les terres loufoques d’une fable  
tragi-comique écrite et mise en scène par Philippe Minyana. 
Défendue par de valeureux interprètes, cette proposition  
aux accents formalistes ne prend pas.

Les pièces de Philippe Minyana ne cherchent 
pas à raconter de belles histoires bien 
construites, bien agencées. Elles ne visent 
pas à éclairer des sujets qui s’en tiendraient 
aux limites du sentimental ou du compassion-
nel. Fruits d’un travail de réflexion et de labo-
ratoire, ces œuvres métissées visent plutôt à 
s’emparer de façon singulière de thèmes uni-
versels, à explorer de manière personnelle 
des motifs théâtraux puisant dans le familier, 
dans le quotidien. Elles s’attachent ainsi à 
faire naître des situations concrètes, souvent 

cocasses ou inattendues, qui tournent le dos 
au réalisme pour investir un champ à la croisée 
du grotesque, du funèbre et du merveilleux. 
Né à Besançon en 1946, l’auteur se définit 
comme un artisan en perpétuelle recherche. 
Il donne corps, à travers ses textes, à l’une des 
écritures les plus ambitieuses des dramatur-
gies contemporaines francophones. Parmi 
ces œuvres, il y a Nuit, que le dramaturge met 
lui-même en scène avec une belle troupe d’in-
terprètes!: Luce Mouchel, Jérôme Billy, Sarah 
Biasini, Florent Baffi, Emma Santini, Balthazar 

Nuit de Philippe Minyana.

 Les Filles de Simone concoctent un programme 
 lavage et essorage qui ravive et décape. 
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Pister les créatures fabuleuses
THÉÂTRE GÉRARD PHILIPE / TEXTE DE BAPTISTE MORIZOT / MISE EN SCÈNE PAULINE RINGEADE /  
DÈS 7 ANS 

Pauline Ringeade adapte le texte Pister les créatures fabuleuses 
du philosophe et pisteur Baptiste Morizot. Au centre d’un dispositif 
sonore, la comédienne Éléonore Auzou-Connes emmène 
subtilement le jeune public sur les traces des animaux qui nous 
entourent. Elle en révèle le merveilleux.

©
 S

im
on

 G
os

se
lin

Pister les créatures fabuleuses  
mis en scène par Pauline Ringeade.

Gouzou, accompagnés du compositeur Nico-
las Ducloux.

Le rire comme antidote au désespoir
On découvre des personnages qui n’en sont 
pas vraiment, qui penchent vers les accents 
saillants de figures de théâtre. Ils parlent, 
chantent, vont et viennent dans une confusion 
étudiée. Il y a un jeune couple, Edith et Gino. 
Il y a une femme d’un certain âge, prénom-
mée Laura, et son frère Carlos. Il y a encore 
des joggeurs, des promeneurs, des grands-
parents, une infirmière. Ces personnalités 
souvent outrancières énoncent un monde 
par le biais de saynètes ayant pour vocation 
de créer des paradoxes, des ruptures, et de 
faire rire. Et puis, il y a la nature, libre et poé-
tique, qui affirme ses droits. La scénographie 
est ouverte, mouvante, dépouillée. Cabaret 

La scénographie que l’on découvre avant 
qu’Éléonore Auzou-Connes n’entre en scène 
avertit d’emblée ceux que le titre du spec-
tacle de Pauline Ringeade aurait pu mettre en 
appétit de contrées chimériques, d’êtres ima-
ginaires!: de tout cela, il n’y aura rien. Au centre 
d’un discret système d’enceintes, la table où 
reposent sous deux grandes lampes quelques 
objets hétéroclites chargés d’enfance n’est 

guère un terrain propice à la magie des contes 
de fée ou à l’incroyable des films de science-
fiction. Dans Pister les créatures fabuleuses, 
l’enfant de 7 à 10 ans auquel la pièce s’adresse 
en priorité est invité à une aventure proche du 
quotidien, que la metteure en scène et fonda-
trice de la compagnie L’Imaginarium se donne 
pour mission de réenchanter. Le philosophe et 
pisteur Baptiste Morizot est l’un de ses guides. 

Elle le partage avec le jeune public, grâce à 
l’adaptation d’une conférence donnée par 
celui-ci au Nouveau Théâtre de Montreuil 
en 2018. Sans incarner tout à fait le penseur 
de terrain, Éléonore Auzou-Connes en porte 
la parole bien vivante, qui saute d’un récit à 
l’autre comme les animaux dont il parle vont 
de cachette en cachette. Non sans toutefois 
laisser de traces. 

À l’écoute du vivant
Pour expliquer la pratique du pistage – «!c’est 
un chemin pour apprendre à cohabiter avec 
tous les vivants, les animaux, les forêts, les 
abeilles, car tous révèlent leur manière de 
vivre et leurs exigences par les traces qu’ils 
laissent et les signes qu’ils envoient!», dit-elle 
dans une adresse directe aux spectateurs –, 
l’interprète n’hésite pas à s’engouffrer dans 
les chemins sinueux, souvent analogiques, de 
la pensée de Baptiste Morizot. Elle fait avec 
cette matière comme le philosophe fait avec 
les loups du Sud de la France, les abeilles 
du jardin ou encore les ours du Grand Nord 
canadien!: en acceptant de maintenir avec 
elle une certaine distance, elle s’«!enforeste!» 

et embarque avec elle son auditoire avec les 
moyens du théâtre et du son. À l’image des 
histoires de Baptiste Morizot, le théâtre de 
Pauline Ringeade fait surgir l’étonnement, la 
complexité, de ce qui nous entoure. Le rap-
port entre les mots et les choses, de même 
qu’entre vivants d’espèces différentes, en est 
profondément questionné.

Anaïs Heluin

Théâtre Gérard Philipe, 59 Bd Jules Guesde, 
93207 Saint-Denis Cedex. Le 11 janvier à 15h 
et le 14 à 16h. Tél : 01 48 13 70 00. Durée : 1h05. 
Spectacle vu au TJP-CDN de Strasbourg 
Grand Est. 

de la parole, oratorio de l’existence, Nuit met 
à nu les failles de l’intime, les tourments liés 
aux assujettissements de l’humain. Le rire, ici, 
sert d’antidote au sérieux, au désespoir. C’est 
ce qui apparaît lorsqu’on se plonge dans le 
recueil au sein duquel Les Solitaires Intempes-
tifs ont publié, en septembre 2021, cette pièce 
aux côtés de trois autres (Maisons rouges, 
Accident, Frères et Sœur). Quant à la mise en 
scène qu’en propose l’auteur, elle déçoit. For-
maliste, voulant aller à toute vitesse, elle colle 
au texte sans parvenir à lui insuffler la vie que 
nécessite le théâtre.

Manuel Piolat Soleymat

Malraux – Scène nationale Chambéry 
Savoie, 67 place François-Mitterrand, 73000 
Chambéry. Les 18 et 19 janvier 2023 à 20h. 
Durée de la représentation : 1h40. Spectacle vu 
le 29 novembre 2022 au Théâtre des Quartiers 
d’Ivry – Centre Dramatique National 
du Val-de-Marne. Tél. : 04 79 85 55 43 / 
malrauxchambery.fr // Également le 24 janvier 
2023 au Théâtre d’Avranche – Communauté 
d’Agglomération du Mont-Saint-Michel – 
Normandie, les 31 janvier au 1er février à la 
Comédie de Caen – CDN de Normandie, le 17 
février au Théâtre de Chelles.

La maternité avec C’est (un peu) compli-
qué d’être l’origine du monde, le corps des 
femmes sous pression avec Les Secrets d’un 
Gainage Efficace, et aujourd’hui le couple 
hétérosexuel avec un joli titre de plus!: Der-
rière le hublot se cache encore du linge. Dans 
la lignée de l’autrice du Deuxième Sexe (1949), 
cultivant à chaque instant souci du détail, goût 
de l’analyse et revendication de liberté, Les 
Filles de Simone résistent aux normes avec 
ardeur. Avec humour aussi, l’autodérision 
permettant de bien ajuster le trait. En résumé, 
comme elles-mêmes l’affirment, leur théâtre 
est «!un outil de libération et d’égalité!». Le 

vaste sujet de la vie en couple éclaire ce que 
nos modèles, conditionnements et héritages 
font à l’amour, dans toutes sortes de compar-
timents!: de la sexualité au quotidien domes-
tique, de la séduction à la parentalité, de la 
définition même de l’amour à la construction 
des imaginaires, hommes et femmes ne sont 
pas logés à la même enseigne… Pour prouver 
et montrer les effets du patriarcat, Les Filles de 
Simone se sont appuyées sur… leur couples 
respectifs, leur vécu intime, intégrant à leur 
démarche un corpus littéraire (dont Réinven-
ter l’amour de Mona Chollet) et quelques réfé-
rences populaires. 

Critique

Derrière le hublot  
se cache encore du linge

LE MONFORT / CRÉATION COLLECTIVE LES FILLES DE SIMONE CLAIRE FRETEL, TIPHAINE GENTILLEAU 
ET CHLOÉ OLIVÈRES 

Les Filles de Simone Claire Fretel, Tiphaine Gentilleau et Chloé 
Olivères poursuivent leur résistance aux normes en faisant théâtre 
d’une vie de couple hétérosexuel, conditionnée par l’héritage 
patriarcal. Entre réalisme et théorie, une exploration tout  
en contrastes et fantaisie. 

Et si le théâtre pouvait aider à réécrire les 
rôles"? 
Avec un plateau qui devient «!entre enthou-
siasme et désespoir notre espace d’entraî-
nement au réel!», espace habité par deux 
femmes, Chloé et Tiphaine, et un homme, 
André, le collectif espère que le théâtre puisse 
in fine aider à s’aimer mieux, et réécrire cer-
tains rôles phares de la vie à deux. Comment 
ont-elles organisé la partition!? Comment 
éclairer la petite histoire de salle de bain qui 
révèle un gros problème de société!? Diverses 
scènes se succèdent!: un (faux) jeu de ques-
tions réponses avec le public, une plongée au 
cœur de la maison avec un leitmotiv évidem-
ment scandé par un homme!: «!Mais il est où 
mon jogging!?!», un vaudeville réinventé, un 
cours d’université, une courte intervention de 
Simone pour une chambre à soi, une scène 
glaçante d’Othello, etc. Et une situation récur-
rente, celle d’une thérapie de couples, au plu-

riel. C’est sûr, vous allez vous reconnaître à un 
moment ou un autre!! Agrémentée par une scé-
nographie pêchue et inventive, cette forte dis-
parité parvient à éviter l’effet fourre-tout. Elle 
permet de toucher une multitude d’aspects, et 
certaines scènes font mouche. Inévitablement 
cette exploration qui navigue entre ancrage 
réaliste et outils théoriques, entre veine bur-
lesque et confessions intimes suit un cours iné-
gal, que chacun ou chacune appréciera à sa 
mesure. Interprétée par les impeccables André 
Antebi, Tiphaine Gentilleau et Chloé Olivères, 
la pièce confirme le solide talent des Filles de 
Simone, qui savent éclairer à la loupe ce qui 
déraillent, avec une délicieuse fantaisie et une 
précision redoutable. L’égalité se niche dans 
des enjeux théoriques et politiques (la forme 
de l’écriture inclusive nous semble à cet égard 
de peu d’intérêt), et dans le concret du vécu, 
du matin au soir et du soir au matin. Messieurs 
(oui oui Messieurs et non Mesdames), peut-être 
accorderez-vous l’importance qu’elle mérite à 
la tasse qui traîne!! 

Agnès Santi 
 

Le Monfort, 106 rue Brancion, 75015 Paris.  
Du 10 au 14 janvier à 19h30 et du 17 au 21 
janvier à 20h30. Tél : 01 56 08 33 88. Également 
les 7 et 8 mars 2023 au Théâtre de Sartrouville 
et des Yvelines- CDN. Le 11 mars à l’ECAM au 
Kremlin-Bicêtre. Tournée jusqu’en mai 2023. 
Spectacle vu à L’Azimut, Théâtre Firmin 
Gémier / Patrick Devedjian. Durée : 1h30. Janvier 2023
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Critique

Nuit
MALRAUX – SCÈNE NATIONALE CHAMBÉRY SAVOIE / TEXTE ET MISE EN SCÈNE PHILIPPE MINYANA

Créée au Théâtre des Quartiers d’Ivry en novembre dernier,  
Nuit nous transporte sur les terres loufoques d’une fable  
tragi-comique écrite et mise en scène par Philippe Minyana. 
Défendue par de valeureux interprètes, cette proposition  
aux accents formalistes ne prend pas.

Les pièces de Philippe Minyana ne cherchent 
pas à raconter de belles histoires bien 
construites, bien agencées. Elles ne visent 
pas à éclairer des sujets qui s’en tiendraient 
aux limites du sentimental ou du compassion-
nel. Fruits d’un travail de réflexion et de labo-
ratoire, ces œuvres métissées visent plutôt à 
s’emparer de façon singulière de thèmes uni-
versels, à explorer de manière personnelle 
des motifs théâtraux puisant dans le familier, 
dans le quotidien. Elles s’attachent ainsi à 
faire naître des situations concrètes, souvent 

cocasses ou inattendues, qui tournent le dos 
au réalisme pour investir un champ à la croisée 
du grotesque, du funèbre et du merveilleux. 
Né à Besançon en 1946, l’auteur se définit 
comme un artisan en perpétuelle recherche. 
Il donne corps, à travers ses textes, à l’une des 
écritures les plus ambitieuses des dramatur-
gies contemporaines francophones. Parmi 
ces œuvres, il y a Nuit, que le dramaturge met 
lui-même en scène avec une belle troupe d’in-
terprètes!: Luce Mouchel, Jérôme Billy, Sarah 
Biasini, Florent Baffi, Emma Santini, Balthazar 

Nuit de Philippe Minyana.

 Les Filles de Simone concoctent un programme 
 lavage et essorage qui ravive et décape. 
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Critique 

Pister les créatures fabuleuses
THÉÂTRE GÉRARD PHILIPE / TEXTE DE BAPTISTE MORIZOT / MISE EN SCÈNE PAULINE RINGEADE /  
DÈS 7 ANS 

Pauline Ringeade adapte le texte Pister les créatures fabuleuses 
du philosophe et pisteur Baptiste Morizot. Au centre d’un dispositif 
sonore, la comédienne Éléonore Auzou-Connes emmène 
subtilement le jeune public sur les traces des animaux qui nous 
entourent. Elle en révèle le merveilleux.
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Pister les créatures fabuleuses  
mis en scène par Pauline Ringeade.

Gouzou, accompagnés du compositeur Nico-
las Ducloux.

Le rire comme antidote au désespoir
On découvre des personnages qui n’en sont 
pas vraiment, qui penchent vers les accents 
saillants de figures de théâtre. Ils parlent, 
chantent, vont et viennent dans une confusion 
étudiée. Il y a un jeune couple, Edith et Gino. 
Il y a une femme d’un certain âge, prénom-
mée Laura, et son frère Carlos. Il y a encore 
des joggeurs, des promeneurs, des grands-
parents, une infirmière. Ces personnalités 
souvent outrancières énoncent un monde 
par le biais de saynètes ayant pour vocation 
de créer des paradoxes, des ruptures, et de 
faire rire. Et puis, il y a la nature, libre et poé-
tique, qui affirme ses droits. La scénographie 
est ouverte, mouvante, dépouillée. Cabaret 

La scénographie que l’on découvre avant 
qu’Éléonore Auzou-Connes n’entre en scène 
avertit d’emblée ceux que le titre du spec-
tacle de Pauline Ringeade aurait pu mettre en 
appétit de contrées chimériques, d’êtres ima-
ginaires!: de tout cela, il n’y aura rien. Au centre 
d’un discret système d’enceintes, la table où 
reposent sous deux grandes lampes quelques 
objets hétéroclites chargés d’enfance n’est 

guère un terrain propice à la magie des contes 
de fée ou à l’incroyable des films de science-
fiction. Dans Pister les créatures fabuleuses, 
l’enfant de 7 à 10 ans auquel la pièce s’adresse 
en priorité est invité à une aventure proche du 
quotidien, que la metteure en scène et fonda-
trice de la compagnie L’Imaginarium se donne 
pour mission de réenchanter. Le philosophe et 
pisteur Baptiste Morizot est l’un de ses guides. 

Elle le partage avec le jeune public, grâce à 
l’adaptation d’une conférence donnée par 
celui-ci au Nouveau Théâtre de Montreuil 
en 2018. Sans incarner tout à fait le penseur 
de terrain, Éléonore Auzou-Connes en porte 
la parole bien vivante, qui saute d’un récit à 
l’autre comme les animaux dont il parle vont 
de cachette en cachette. Non sans toutefois 
laisser de traces. 

À l’écoute du vivant
Pour expliquer la pratique du pistage – «!c’est 
un chemin pour apprendre à cohabiter avec 
tous les vivants, les animaux, les forêts, les 
abeilles, car tous révèlent leur manière de 
vivre et leurs exigences par les traces qu’ils 
laissent et les signes qu’ils envoient!», dit-elle 
dans une adresse directe aux spectateurs –, 
l’interprète n’hésite pas à s’engouffrer dans 
les chemins sinueux, souvent analogiques, de 
la pensée de Baptiste Morizot. Elle fait avec 
cette matière comme le philosophe fait avec 
les loups du Sud de la France, les abeilles 
du jardin ou encore les ours du Grand Nord 
canadien!: en acceptant de maintenir avec 
elle une certaine distance, elle s’«!enforeste!» 

et embarque avec elle son auditoire avec les 
moyens du théâtre et du son. À l’image des 
histoires de Baptiste Morizot, le théâtre de 
Pauline Ringeade fait surgir l’étonnement, la 
complexité, de ce qui nous entoure. Le rap-
port entre les mots et les choses, de même 
qu’entre vivants d’espèces différentes, en est 
profondément questionné.

Anaïs Heluin

Théâtre Gérard Philipe, 59 Bd Jules Guesde, 
93207 Saint-Denis Cedex. Le 11 janvier à 15h 
et le 14 à 16h. Tél : 01 48 13 70 00. Durée : 1h05. 
Spectacle vu au TJP-CDN de Strasbourg 
Grand Est. 

de la parole, oratorio de l’existence, Nuit met 
à nu les failles de l’intime, les tourments liés 
aux assujettissements de l’humain. Le rire, ici, 
sert d’antidote au sérieux, au désespoir. C’est 
ce qui apparaît lorsqu’on se plonge dans le 
recueil au sein duquel Les Solitaires Intempes-
tifs ont publié, en septembre 2021, cette pièce 
aux côtés de trois autres (Maisons rouges, 
Accident, Frères et Sœur). Quant à la mise en 
scène qu’en propose l’auteur, elle déçoit. For-
maliste, voulant aller à toute vitesse, elle colle 
au texte sans parvenir à lui insuffler la vie que 
nécessite le théâtre.

Manuel Piolat Soleymat

Malraux – Scène nationale Chambéry 
Savoie, 67 place François-Mitterrand, 73000 
Chambéry. Les 18 et 19 janvier 2023 à 20h. 
Durée de la représentation : 1h40. Spectacle vu 
le 29 novembre 2022 au Théâtre des Quartiers 
d’Ivry – Centre Dramatique National 
du Val-de-Marne. Tél. : 04 79 85 55 43 / 
malrauxchambery.fr // Également le 24 janvier 
2023 au Théâtre d’Avranche – Communauté 
d’Agglomération du Mont-Saint-Michel – 
Normandie, les 31 janvier au 1er février à la 
Comédie de Caen – CDN de Normandie, le 17 
février au Théâtre de Chelles.

La maternité avec C’est (un peu) compli-
qué d’être l’origine du monde, le corps des 
femmes sous pression avec Les Secrets d’un 
Gainage Efficace, et aujourd’hui le couple 
hétérosexuel avec un joli titre de plus!: Der-
rière le hublot se cache encore du linge. Dans 
la lignée de l’autrice du Deuxième Sexe (1949), 
cultivant à chaque instant souci du détail, goût 
de l’analyse et revendication de liberté, Les 
Filles de Simone résistent aux normes avec 
ardeur. Avec humour aussi, l’autodérision 
permettant de bien ajuster le trait. En résumé, 
comme elles-mêmes l’affirment, leur théâtre 
est «!un outil de libération et d’égalité!». Le 

vaste sujet de la vie en couple éclaire ce que 
nos modèles, conditionnements et héritages 
font à l’amour, dans toutes sortes de compar-
timents!: de la sexualité au quotidien domes-
tique, de la séduction à la parentalité, de la 
définition même de l’amour à la construction 
des imaginaires, hommes et femmes ne sont 
pas logés à la même enseigne… Pour prouver 
et montrer les effets du patriarcat, Les Filles de 
Simone se sont appuyées sur… leur couples 
respectifs, leur vécu intime, intégrant à leur 
démarche un corpus littéraire (dont Réinven-
ter l’amour de Mona Chollet) et quelques réfé-
rences populaires. 

Critique

Derrière le hublot  
se cache encore du linge

LE MONFORT / CRÉATION COLLECTIVE LES FILLES DE SIMONE CLAIRE FRETEL, TIPHAINE GENTILLEAU 
ET CHLOÉ OLIVÈRES 

Les Filles de Simone Claire Fretel, Tiphaine Gentilleau et Chloé 
Olivères poursuivent leur résistance aux normes en faisant théâtre 
d’une vie de couple hétérosexuel, conditionnée par l’héritage 
patriarcal. Entre réalisme et théorie, une exploration tout  
en contrastes et fantaisie. 

Et si le théâtre pouvait aider à réécrire les 
rôles"? 
Avec un plateau qui devient «!entre enthou-
siasme et désespoir notre espace d’entraî-
nement au réel!», espace habité par deux 
femmes, Chloé et Tiphaine, et un homme, 
André, le collectif espère que le théâtre puisse 
in fine aider à s’aimer mieux, et réécrire cer-
tains rôles phares de la vie à deux. Comment 
ont-elles organisé la partition!? Comment 
éclairer la petite histoire de salle de bain qui 
révèle un gros problème de société!? Diverses 
scènes se succèdent!: un (faux) jeu de ques-
tions réponses avec le public, une plongée au 
cœur de la maison avec un leitmotiv évidem-
ment scandé par un homme!: «!Mais il est où 
mon jogging!?!», un vaudeville réinventé, un 
cours d’université, une courte intervention de 
Simone pour une chambre à soi, une scène 
glaçante d’Othello, etc. Et une situation récur-
rente, celle d’une thérapie de couples, au plu-

riel. C’est sûr, vous allez vous reconnaître à un 
moment ou un autre!! Agrémentée par une scé-
nographie pêchue et inventive, cette forte dis-
parité parvient à éviter l’effet fourre-tout. Elle 
permet de toucher une multitude d’aspects, et 
certaines scènes font mouche. Inévitablement 
cette exploration qui navigue entre ancrage 
réaliste et outils théoriques, entre veine bur-
lesque et confessions intimes suit un cours iné-
gal, que chacun ou chacune appréciera à sa 
mesure. Interprétée par les impeccables André 
Antebi, Tiphaine Gentilleau et Chloé Olivères, 
la pièce confirme le solide talent des Filles de 
Simone, qui savent éclairer à la loupe ce qui 
déraillent, avec une délicieuse fantaisie et une 
précision redoutable. L’égalité se niche dans 
des enjeux théoriques et politiques (la forme 
de l’écriture inclusive nous semble à cet égard 
de peu d’intérêt), et dans le concret du vécu, 
du matin au soir et du soir au matin. Messieurs 
(oui oui Messieurs et non Mesdames), peut-être 
accorderez-vous l’importance qu’elle mérite à 
la tasse qui traîne!! 

Agnès Santi 
 

Le Monfort, 106 rue Brancion, 75015 Paris.  
Du 10 au 14 janvier à 19h30 et du 17 au 21 
janvier à 20h30. Tél : 01 56 08 33 88. Également 
les 7 et 8 mars 2023 au Théâtre de Sartrouville 
et des Yvelines- CDN. Le 11 mars à l’ECAM au 
Kremlin-Bicêtre. Tournée jusqu’en mai 2023. 
Spectacle vu à L’Azimut, Théâtre Firmin 
Gémier / Patrick Devedjian. Durée : 1h30. 



DES ASTUCES POUR  UN VOYAGE EN GROUPE ! COURSES EN LIGNE «  LA BELLE VIE  » :  UN
SERVICE HONTEUX

Entrez votre commentaire...

Au TGP, Théâtre national de Saint Denis, la comédienne Éléonore Auzou-Connes propose aux petits à
partir de 7 ans et aux grands, de la suivre pendant une heure pour observer animaux et végétaux sur les
sentiers. Avec émerveillement nous avons donc appris ce qu’est le pistage ou « l’art de lire les traces laissées
par les animaux dans le paysage. »

La comédienne utilise un dispositif  scénique très inventif  pour nous embarquer avec elle dans cette aventure où
l’on devine les animaux car ils se cachent dans la nature mais laissent des traces. Et à partir de ces traces nous
pouvons commencer à déchiffrer parfois leurs énigmes, comprendre comment ils se transmettent des messages et
organisent leur vie. Pour rendre l’invisible, la comédienne utilise sa table de bruitage et avec des objets insolites fait
naître des sons : ses mains doucement frottées de poudre nous font entendre les pas des loups dans la neige, les
ondulations qu’elle impose à une plaque en plexiglas émettent un chant sous-marin.

Enfants et parents vont découvrir que la réalité, les paysages qui nous entourent fourmillent d’êtres vivants tous
aussi fabuleux que ceux inventés dans les contes et que leurs mystères n’en sont pas moins grands. Dans le Sud de la
France se promènent des loups, dans nos jardins des abeilles, des araignées et même des renards. Si l’on apprend à
traduire les signes qu’ils envoient, on se rend plus sensible à leur présence, on apprend à vivre avec eux sans
détruire leur monde. C’est l’apprentissage d’une cohabitation dans le respect, d’une nécessaire curiosité envers
ceux qui nous entourent discrètement.

La metteure en scène, Pauline Ringeade, travaille sur la philosophie du vivant et c’est une conférence jeune public
prononcée par Baptiste Morizot au
Nouveau Théâtre de Montreuil en 2018, qui lui a donné l’envie de s’adresser aux enfants. Elle a choisi de
transmettre aux petits l’importance du vivant par le théâtre qui permet la poésie et une approche ludique. Elle a
adapté ce texte à priori pédagogique grâce à une écriture de plateau remarquable en collaboration avec la créatrice
sonore Géraldine Foucault et la comédienne Éléonore Auzou-Connes.

Notre imaginaire se déploie au fur et à mesure du spectacle puisqu’il n’y a aucun support visuel. Éléonore à elle
seule induit la présence des animaux par ses réactions aux sons, ses émotions à leur passage, et son enthousiasme
contagieux pour cette science du pistage. Les enfants ont beaucoup ri à l’apparition du Nanoulak qui parle comme
un adolescent caché sous la capuche de sa doudoune. « Les Nanoulaks sont les oursons nés (la plupart du temps) de
femelles polaires et de mâles grizzlys, qui se rencontrent dans leurs migrations forcées par le réchauffement
climatique ». Ces oursons métis vont sûrement avoir des choses à nous apprendre sur l’adaptation…

C’était une chance ce jour-là d’avoir eu, sur commande du TGP de Saint Denis, une traduction simultanée en langue
des signes française par Fréderic Baron ce qui rajoutait en sensibilité et poésie.

Allez « pister les créatures fabuleuses » partout en France, le spectacle est en tournée. C’est une réussite et un
enchantement. Preuve en est, le débat entre la comédienne et les enfants qui a suivi la représentation, a été d’un
niveau de réflexion remarquable.

Une petite fille m’a confiée à l’issue de la représentation son envie de « faire des randonnées avec les copains pour
trouver des empreintes et entendre ou observer des animaux » La metteuse réussit donc son pari en nous aidant à
« Ré-enchanter notre relation au monde ». Je laisse les derniers mots à Baptiste Morizot dont les livres sont décidément à
découvrir et à lire de toute urgence. Nous adultes, pourrions ainsi avec curiosité et bienveillance, observer cette
biodiversité en danger et tenir la main des enfants pour leur faire parcourir les sentiers et nous émerveiller avec
eux de ses vies essentielles à l’équilibre du vivant.

Toutes les dates :

https://www.lapoulieproduction.com/limaginarium-pauline-ringeade
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« PISTER LES CRÉATURES FABULEUSES », SPECTACLE JEUNE PUBLIC

!Marina Glorian !Mômes de Paname, Non classé, spectacles !Laisser un commentaire

Spectacle jeune public adapté de la conférence du pisteur et philosophe Baptiste
Morizot. 

Mise en scène et adaptation : Pauline Ringeade 
Compagnie l’IMaGiNaRiuM

« Vous, les enfants, c’est peut-être la première fois que vous entendez ce mot : « philosophie ». Mais rassurez-vous, personne ne sait
trop ce que c’est. Il n’est pas essentiel de l’expliquer ici. Je voudrais simplement rappeler que la philosophie comme manière de vivre,
c’est avant tout une manière d’être attentif au monde ». Baptiste Morizot
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Tous mes avis sont honnêtes sur les films, pièces ou
autre que je peux voir. Je relaye ou pas sur
FilledePaname selon mon ressenti et mon inspiration.

Si jamais il m’arrive de recevoir des invitations, de
travailler en partenariat avec des agences, des lieux ou
des marques, je donne néanmoins un avis totalement
honnête sur les spectacles ou produits que je teste.

Je ne fais jamais la promotion d’un film, d'une pièce
etc.. . sans l’avoir vu (sauf  événements caritatifs ou jeux
concours pour films ou pièces de théâtre à venir).
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“Ajoutez deux lettres à Paris : c’est le paradis” Jules
Renard

« Paris donne un manteau de lumière aux idées » Victor
Hugo

« Rien n’est si beau que ce Paris que j’ai »  Louis Aragon

« À Paris, tout le monde veut être acteur ; personne ne
se résigne à être spectateur » Jean Cocteau

« N’oubliez pas que Paris, c’est Paris, il n’y a qu’un Paris
» Vincent van Gogh

« Tout commence à Paris » Nancy Spain

« En outre à Paris, si l’on fait attention vraiment, on
perçoit à chaque pas la pulsation d’un grand coeur sous
sa semelle » Henri Calet

« Le coeur de Paris, c’est une fleur. Une fleur d’amour si
jolie que l’on garde dans son coeur, que l’on aime pour
la vie. » Charles Trenet

«La vie, c’est Paris ! Paris, c’est la vie ! » Marie
Bashkirtseff

« Paris est tout petit pour ceux qui s’aiment comme
nous d’un aussi grand amour » Garance in Les enfants
du Paradis, Jacques Prévert

« Sauver Paris, c’est plus que sauver la France, c’est
sauver le monde. »
Victor Hugo

« On ne vit qu’à Paris, et l’on végète ailleurs. » Jean-
Louis Baptiste Gresset

« Qui regarde au fond de Paris a le vertige. Rien de plus
fantasque, rien de plus tragique, rien de plus superbe »
Victor Hugo

« Les ennuis y’en a pas qu’à Paris/ Y’en a dans l’monde
entier/ Mais dans le monde entier y’a pas partout
Paris/ V’là l’ennui… » Francis Lemarque puis Yves
Montand

« J’ai plus écrit de toi Paris que de moi-même Et plus
qu’en mon soleil en toi Paris j’ai cru » Louis Aragon
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« Être parisien, ce n’est pas être né à Paris, c’est y
renaître. » Sacha Guitry

« Paris n’est pas une ville, c’est un monde » François 1er

« Paris est un véritable océan. Jetez-y la sonde, vous
n’en connaîtrez jamais la profondeur » Balzac

« Paris…reine du monde. Paris…c’est une blonde. Le
nez retroussé, l’air moqueur, les yeux toujours rieurs.
Tous ceux qui te connaissent, grisés par tes caresses,
s’en vont mais reviennent toujours. Paris…à tes
amours ! » Mistinguett

« Respirer Paris, cela conserve l’âme » Victor Hugo

« Pourquoi Paris ? Paris n’a pas besoin de raison, Paris
est sa propre raison » Maureen Johnson

« Arrachez-moi le coeur, vous y verrez Paris » Louis
Aragon

« Paris tu n’es pas faite pour des âmes tièdes, tu es faite
pour des coeurs brûlants » Albert Camus

« Il n’est bon bec que de Paris » François Villon

« Être Paris, c’est marcher ! » Victor Hugo

« Si vous avez la chance d’avoir vécu jeune homme à
Paris, où que vous alliez pour le reste de votre vie, cela
ne vous quitte pas, Paris est une fête »
Ernest Hemingway

« Je ne pense pas qu’il y ait sur terre une autre ville
aussi belle que Paris » Edward Hopper

Paris sera toujours Paris !
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donner envie de sortir dans cette si jolie
ville qu’est Paris où l’on a la chance
d’avoir tant à faire, à voir, à goûter et à
tester ! :) Également désormais : des
interviews ! Vous trouverez également
mes voyages et d’autres découvertes …
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Au TGP, Théâtre national de Saint Denis, la comédienne Éléonore Auzou-Connes propose aux petits à
partir de 7 ans et aux grands, de la suivre pendant une heure pour observer animaux et végétaux sur les
sentiers. Avec émerveillement nous avons donc appris ce qu’est le pistage ou « l’art de lire les traces laissées
par les animaux dans le paysage. »

La comédienne utilise un dispositif  scénique très inventif  pour nous embarquer avec elle dans cette aventure où
l’on devine les animaux car ils se cachent dans la nature mais laissent des traces. Et à partir de ces traces nous
pouvons commencer à déchiffrer parfois leurs énigmes, comprendre comment ils se transmettent des messages et
organisent leur vie. Pour rendre l’invisible, la comédienne utilise sa table de bruitage et avec des objets insolites fait
naître des sons : ses mains doucement frottées de poudre nous font entendre les pas des loups dans la neige, les
ondulations qu’elle impose à une plaque en plexiglas émettent un chant sous-marin.

Enfants et parents vont découvrir que la réalité, les paysages qui nous entourent fourmillent d’êtres vivants tous
aussi fabuleux que ceux inventés dans les contes et que leurs mystères n’en sont pas moins grands. Dans le Sud de la
France se promènent des loups, dans nos jardins des abeilles, des araignées et même des renards. Si l’on apprend à
traduire les signes qu’ils envoient, on se rend plus sensible à leur présence, on apprend à vivre avec eux sans
détruire leur monde. C’est l’apprentissage d’une cohabitation dans le respect, d’une nécessaire curiosité envers
ceux qui nous entourent discrètement.

La metteure en scène, Pauline Ringeade, travaille sur la philosophie du vivant et c’est une conférence jeune public
prononcée par Baptiste Morizot au
Nouveau Théâtre de Montreuil en 2018, qui lui a donné l’envie de s’adresser aux enfants. Elle a choisi de
transmettre aux petits l’importance du vivant par le théâtre qui permet la poésie et une approche ludique. Elle a
adapté ce texte à priori pédagogique grâce à une écriture de plateau remarquable en collaboration avec la créatrice
sonore Géraldine Foucault et la comédienne Éléonore Auzou-Connes.

Notre imaginaire se déploie au fur et à mesure du spectacle puisqu’il n’y a aucun support visuel. Éléonore à elle
seule induit la présence des animaux par ses réactions aux sons, ses émotions à leur passage, et son enthousiasme
contagieux pour cette science du pistage. Les enfants ont beaucoup ri à l’apparition du Nanoulak qui parle comme
un adolescent caché sous la capuche de sa doudoune. « Les Nanoulaks sont les oursons nés (la plupart du temps) de
femelles polaires et de mâles grizzlys, qui se rencontrent dans leurs migrations forcées par le réchauffement
climatique ». Ces oursons métis vont sûrement avoir des choses à nous apprendre sur l’adaptation…

C’était une chance ce jour-là d’avoir eu, sur commande du TGP de Saint Denis, une traduction simultanée en langue
des signes française par Fréderic Baron ce qui rajoutait en sensibilité et poésie.

Allez « pister les créatures fabuleuses » partout en France, le spectacle est en tournée. C’est une réussite et un
enchantement. Preuve en est, le débat entre la comédienne et les enfants qui a suivi la représentation, a été d’un
niveau de réflexion remarquable.

Une petite fille m’a confiée à l’issue de la représentation son envie de « faire des randonnées avec les copains pour
trouver des empreintes et entendre ou observer des animaux » La metteuse réussit donc son pari en nous aidant à
« Ré-enchanter notre relation au monde ». Je laisse les derniers mots à Baptiste Morizot dont les livres sont décidément à
découvrir et à lire de toute urgence. Nous adultes, pourrions ainsi avec curiosité et bienveillance, observer cette
biodiversité en danger et tenir la main des enfants pour leur faire parcourir les sentiers et nous émerveiller avec
eux de ses vies essentielles à l’équilibre du vivant.

Toutes les dates :

https://www.lapoulieproduction.com/limaginarium-pauline-ringeade
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« PISTER LES CRÉATURES FABULEUSES », SPECTACLE JEUNE PUBLIC

!Marina Glorian !Mômes de Paname, Non classé, spectacles !Laisser un commentaire

Spectacle jeune public adapté de la conférence du pisteur et philosophe Baptiste
Morizot. 

Mise en scène et adaptation : Pauline Ringeade 
Compagnie l’IMaGiNaRiuM

« Vous, les enfants, c’est peut-être la première fois que vous entendez ce mot : « philosophie ». Mais rassurez-vous, personne ne sait
trop ce que c’est. Il n’est pas essentiel de l’expliquer ici. Je voudrais simplement rappeler que la philosophie comme manière de vivre,
c’est avant tout une manière d’être attentif au monde ». Baptiste Morizot
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Si jamais il m’arrive de recevoir des invitations, de
travailler en partenariat avec des agences, des lieux ou
des marques, je donne néanmoins un avis totalement
honnête sur les spectacles ou produits que je teste.

Je ne fais jamais la promotion d’un film, d'une pièce
etc.. . sans l’avoir vu (sauf  événements caritatifs ou jeux
concours pour films ou pièces de théâtre à venir).

Si vous souhaitez organiser un jeu concours via mon
blog, contactez-moi à l’adresse suivante :
contact@filledepaname.com

En ce qui concerne les restaurants, je passe sous silence
ceux qui m’ont déplu pour ne vous livrer que mes coups
de coeur.

*L’équipe de Fille de Paname s’est agrandie mais La
charte reste valable pour tous les membres !*

“Ajoutez deux lettres à Paris : c’est le paradis” Jules
Renard

« Paris donne un manteau de lumière aux idées » Victor
Hugo

« Rien n’est si beau que ce Paris que j’ai »  Louis Aragon

« À Paris, tout le monde veut être acteur ; personne ne
se résigne à être spectateur » Jean Cocteau

« N’oubliez pas que Paris, c’est Paris, il n’y a qu’un Paris
» Vincent van Gogh

« Tout commence à Paris » Nancy Spain

« En outre à Paris, si l’on fait attention vraiment, on
perçoit à chaque pas la pulsation d’un grand coeur sous
sa semelle » Henri Calet

« Le coeur de Paris, c’est une fleur. Une fleur d’amour si
jolie que l’on garde dans son coeur, que l’on aime pour
la vie. » Charles Trenet

«La vie, c’est Paris ! Paris, c’est la vie ! » Marie
Bashkirtseff

« Paris est tout petit pour ceux qui s’aiment comme
nous d’un aussi grand amour » Garance in Les enfants
du Paradis, Jacques Prévert

« Sauver Paris, c’est plus que sauver la France, c’est
sauver le monde. »
Victor Hugo

« On ne vit qu’à Paris, et l’on végète ailleurs. » Jean-
Louis Baptiste Gresset

« Qui regarde au fond de Paris a le vertige. Rien de plus
fantasque, rien de plus tragique, rien de plus superbe »
Victor Hugo

« Les ennuis y’en a pas qu’à Paris/ Y’en a dans l’monde
entier/ Mais dans le monde entier y’a pas partout
Paris/ V’là l’ennui… » Francis Lemarque puis Yves
Montand

« J’ai plus écrit de toi Paris que de moi-même Et plus
qu’en mon soleil en toi Paris j’ai cru » Louis Aragon
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« Être parisien, ce n’est pas être né à Paris, c’est y
renaître. » Sacha Guitry

« Paris n’est pas une ville, c’est un monde » François 1er

« Paris est un véritable océan. Jetez-y la sonde, vous
n’en connaîtrez jamais la profondeur » Balzac

« Paris…reine du monde. Paris…c’est une blonde. Le
nez retroussé, l’air moqueur, les yeux toujours rieurs.
Tous ceux qui te connaissent, grisés par tes caresses,
s’en vont mais reviennent toujours. Paris…à tes
amours ! » Mistinguett

« Respirer Paris, cela conserve l’âme » Victor Hugo

« Pourquoi Paris ? Paris n’a pas besoin de raison, Paris
est sa propre raison » Maureen Johnson

« Arrachez-moi le coeur, vous y verrez Paris » Louis
Aragon

« Paris tu n’es pas faite pour des âmes tièdes, tu es faite
pour des coeurs brûlants » Albert Camus

« Il n’est bon bec que de Paris » François Villon

« Être Paris, c’est marcher ! » Victor Hugo

« Si vous avez la chance d’avoir vécu jeune homme à
Paris, où que vous alliez pour le reste de votre vie, cela
ne vous quitte pas, Paris est une fête »
Ernest Hemingway

« Je ne pense pas qu’il y ait sur terre une autre ville
aussi belle que Paris » Edward Hopper

Paris sera toujours Paris !
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donner envie de sortir dans cette si jolie
ville qu’est Paris où l’on a la chance
d’avoir tant à faire, à voir, à goûter et à
tester ! :) Également désormais : des
interviews ! Vous trouverez également
mes voyages et d’autres découvertes …
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Article réservé aux abonnés

A la simple lecture du titre du spectacle mis en scène par Pauline Ringeade et interprété par Eléonore
Auzou-Connes, on s’attendait à plonger dans un univers peuplé de licornes, dragons, griffons et autres
« créatures fabuleuses », tout droit sorties de l’imagination fertile d’un écrivain. Il n’en est rien, les êtres
dont il est ici question vivent non loin de nous, dans les forêts et les océans : loups, renards, coyotes,
ours, cachalots, etc. même si la plupart du temps, ils sont invisibles et fuient la présence humaine. La
metteuse en scène a relevé, avec beaucoup d’intelligence et de sensibilité, le pari d’adapter au plateau le
texte d’une conférence jeune public donnée par le philosophe et naturaliste Baptiste Morizot en 2018 au
Nouveau Théâtre de Montreuil. Il y partageait une série de récits de pistage en forêt ou en montagne
dans différents pays et continents.

CULTURE • SCÈNES

Théâtre d’objets : le réjouissant jeu de piste de
Pauline Ringeade et Eléonore Auzou-Connes
Dans « Pister les créatures fabuleuses », la metteuse en scène et la comédienne
entraînent le public sur les traces des loups, ours, renards et autres animaux
sauvages, donnant vie à une conférence du philosophe Baptiste Morizot.

Par Cristina Marino

Publié hier à 16h00 • Lecture 2 min.

Eléonore Auzou-Connes transformée en une jeune « Nanoulak » rebelle dans « Pister
les créatures fabuleuses », spectacle mis en scène par Pauline Ringeade, créé en
novembre 2021. CERISE GUYON

Le Monde - mars 2022



Lire aussi |   Baptiste Morizot, un philosophe « sur la piste animale »

La comédienne Eléonore Auzou-Connes incarne en solo, avec une énergie époustouflante, une
exploratrice un brin casse-cou lancée sur les traces de plusieurs animaux sauvages. Elle occupe pendant
plus d’heure l’espace scénique avec fougue et manipule de multiples objets, parfois des plus insolites,
pour recréer l’ambiance des expéditions des pisteurs à l’affût du moindre signe du passage d’une meute
de loups ou d’une mère ourse avec ses petits.

Bruits en tous genres

Pauline Ringeade a eu l’astucieuse idée de ne pas chercher à représenter sur les planches ces différents
mammifères : elle s’est contentée d’évoquer leur présence (ou plus exactement leur absence ou
invisibilité au regard humain) en créant, grâce au remarquable travail de Géraldine Foucault, un
fabuleux paysage sonore constitué de bruits en tous genres, diffusés dans la salle ou créés en direct par
la comédienne avec différents objets – klaxons, clairons et autres. Ce bruitage particulièrement réussi
contribue à immerger totalement les spectateurs dans l’environnement naturel des espèces pistées. On
se surprend au cours de la représentation à tendre l’oreille pour guetter le moindre craquement de
branche ou frôlement d’aile.

Le spectacle est ponctué d’humour, et en particulier lorsqu’il aborde les péripéties des pisteurs
confrontés à des traces énigmatiques. Une hilarité générale a accueilli la transformation d’Eléonore
Auzou-Connes, grâce à un simple anorak avec capuche vissée sur la tête, en une jeune « Nanoulak »
rebelle – nom donné par les Inuits aux bébés nés d’une mère ourse polaire et d’un père grizzli, qui ont
fini par se rencontrer au fil des migrations dues au réchauffement climatique. Parmi les plus jeunes
spectateurs, certains continuaient, une fois sortis de la salle, après la représentation du dimanche
6 mars au TJP-Centre dramatique national de Strasbourg-Grand Est, dans le cadre du week-end
d’ouverture du festival Les Giboulées, à reprendre le cri de ralliement « #Nanoulak » lancé par la
comédienne. Et s’amusaient à reproduire avec leurs doigts le signe du hashtag, en dignes oursons et
oursonnes, sensibilisés par ce spectacle aux problèmes environnementaux et à leurs répercussions sur
l’évolution des espèces animales… et humaine.

Cristina Marino

COURS DE GÉOPOLITIQUE AVEC ALAIN FRACHON

Des années Obama au séisme
Trump, retour sur 20 ans
d’histoire(s) des Etats-Unis.

Bénéficier de 10% de réduction

Privilège abonnés

Pister les créatures fabuleuses. Texte : Baptiste Morizot. Mise en scène et
adaptation : Pauline Ringeade (compagnie L’iMaGiNaRiuM). Avec Eléonore
Auzou-Connes. Nouveau Théâtre de Montreuil, salle Maria Casarès, 63, rue
Victor-Hugo, Montreuil (Seine-Saint-Denis). Samedi 12 mars à 18 heures et
mercredi 16 mars à 15 heures. De 8 € à 23 €. Puis du 21 au 26 mars aux
2 Scènes à Besançon et les 6 et 9 avril au Théâtre d’Angoulême.

¶
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Baptiste Morizot se définit comme un 
philosophe-pisteur. En adaptant une 
de ses conférences destinée aux enfants, 
Pauline Ringeade nous fait découvrir les 
joies du pistage des animaux en pleine 
nature. Il sera question de les suivre et 
d’apprendre à lire les traces et les indices 
qu’ils laissent dans le paysage. 
La promesse au parfum d’aventure de 
partir crapahuter sur les sentiers, dans 
la neige et la boue sans quitter sa place 
dans la salle.
Le partage de ces récits nous amène 
à suivre des loups, des ours, des lynx… 
Ou encore, de se lancer sur la piste de 
ces hybrides que les Inuits nomment les 
nanoulaks, des oursons nés des amours 
entre une femelle polaire venue du nord 
et un mâle grizzly du sud – seul signe 
positif d’une sauvegarde de l’espèce en 
ces temps de réchau"ement climatique. 
Et Baptiste Morizot de conclure : 
“Toutes ces expériences de pistage me font 
penser que dans notre culture, on s’est 
trompés sur ce qui est fabuleux. On l’a mis 

dans le ciel, dans les contes, dans les imaginaires, 
toutes choses qui sont ailleurs, alors que le fabuleux 
est parmi nous à chaque instant.”  Patrick Sourd

Dédié aux aventures optiques, le 
théâtre de Jean-Pierre Larroche 
s’engage sur le territoire des sons en 
s’accordant à la définition imagée de 
Pierre Schae"er : “Pour les sons aussi, 
c’est la loi de la jungle : les petits sont 
mangés par les gros.” Une manière 
d’amorcer cette réflexion sur la mise 
en forme d’un imaginaire du sonore 
et de le déployer dans une série de 
courtes pièces. Rien d’étonnant alors 
à ce que le spectacle s’ouvre sur un 
prologue consacré aux divers 
composants anatomiques de l’oreille 
avant d’aborder les thèmes du 
haut-parleur, de la note juste, de 
l’Hygiaphone ou du métronome, 
pour ne citer qu’eux. Pièces sonnantes 
et trébuchantes propose une approche 
aussi ludique que pédagogique où le 
castelet devient l’endroit idéal pour apprendre 
avec plaisir mille et une choses sur notre 
rapport au son.  Patrick Sourd

Pister les créatures fabuleuses

Pièces sonnantes et trébuchantes conception Jean-Pierre 
Larroche, le 18 mars à 19 h, le 19 mars à 17 h, TJP Grande 
Scène (dès 8 ans).

Pièces sonnantes et trébuchantes

Pister les créatures fabuleuses texte Baptiste Morizot, 
adaptation et mise en scène Pauline Ringeade, le 4 mars à 10 h 
et 14 h 30, les 5 et 6 mars à 15 h, TJP Petite Scène (dès 7 ans).

Au programme
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PPiisstteerr  lleess  ccrrééaattuurreess  ffaabbuulleeuusseess  ::  ssppeeccttaaccllee  
pphhiilloossoopphhiiqquuee  eenn  ffoorrmmee  ddee  jjeeuu  ddee  ppiissttee  
  

	
photo Cerise Guyon 

	
Pister	les	créatures	fabuleuses	est	un	solo	peuplé	d’animaux,	
adapté	d’une	conférence	jeune	public	du	philosophe	Baptiste	
Morizot.	C’est	une	passionnante	immersion	en	milieu	animalier	
sur	la	trace	de	nos	voisins	de	toutes	espèces.	Pauline	Ringeade	
parvient	brillamment	à	théâtraliser	cette	matière	
enthousiasmante,	délectable	pour	la	pensée	et	l’imaginaire	à	part	
égale.	Attention,	pépite	!	
	
e	vous	fiez	pas	à	son	titre,	ce	spectacle	n’a	rien	d’un	conte	fantastique	et	si	vous	

espérez	 	croiser	dragons	et	merveilles,	elfes	et	licornes,	passez	votre	
chemin. Aucune chimère ne foule ses contrées narratives. Pister	les	créatures	
fabuleuses s’attache à ne parler que de ce qui existe vraiment mais on l’oublie trop 
souvent, le vivant est passionnant, et les animaux qui nous entourent, de près ou de 
loin, ont beaucoup à nous révéler. 
 
auline	 ingeade	a	eu	du	flair	en	s’emparant	d’une	conférence	philosophique	à	

destination	du	 eune	public	de	 aptiste	 orizot,	philosophe	et 	pisteur. Le 
propos de ce chercheur préoccupé par la relation de l’humain avec le vivant est 
exaltant, que l’on soit petit ou grand, et il y a là une matière à théâtre extraordinaire 
dont la metteuse en scène extrait tout le potentiel. Sans jamais tenter d’illustrer la 
présence des animaux évoqués ni leur milieu naturel, elle choisit d’assumer le 
plateau de théâtre, de respecter l’invisibilité relative des bêtes, leur propension à se 

Scene Web.fr



dérober à notre regard, et opte pour une évocation et spatialisation par le son, que 
celui-ci soit diffusé (remarquable création sonore réalisée par Géraldine Foucault) ou 
fabriqué en direct par la comédienne au plateau, armée de micros, clairons et objets 
en tout genre qu’elle manipule pour en extraire les sonorités. 

L’immersion est totale, les sensations garanties, c’est tout un paysage sonore qui se 
construit, on se croirait en forêt sur un lit de mousse et de feuilles ou les pieds dans 
l’eau au bord d’une rivière, alors que rien mais alors rien, visuellement, ne le laisse 
penser. La dramaturgie ne cherche pas à nous faire croire, elle met à nu le dispositif 
et la scénographie, nullement réaliste, tend à nous entraîner dans un studio de 
bruitage tout autant qu’un espace totalement inventé, conçu de toute pièce comme 
une cartographie des lieux traversés et des trajectoires effectuées à la fois 
physiquement, sur la piste des animaux, et mentalement, par le jeu des hypothèses 
et conclusions échafaudées. 

On	navigue,	de	découverte	en	découverte,	éberlué,	fasciné,	transporté	par	
l’inénarrable	bagout	d’Eléonore	Auzou-Connes,	interprète	époustouflante,	
intermédiaire	idéal	à	ces	pérégrinations	philosophiques	de	terrain. Celle qui est 
fabuleuse ici, c’est bien elle. A la seconde où elle entre en scène et s’adresse au 
public, on est happé. On ne la lâchera pas d’une semelle. Son interprétation est un 
régal. Pas une seconde, on n’a le sentiment d’assister à une conférence mise en 
scène tant elle s’approprie le texte, en joue, arpente l’espace, sac au dos, baskets 
au pied, aventurière philosophe, exploratrice détective, relais lumineux entre nous et 
la nature. On ressort de ce spectacle plus intelligent, le regard et l’écoute régénérés, 
notre attention renouvelée. Plus jamais on n’appréhendera les traces comme avant. 

Marie Plantin – www.sceneweb.fr 
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66..  EEnnttrreettiieenn  aavveecc  PPaauulliinnee  RRiinnggeeaaddee  
par Gaëlle CLOAREC pour le magazine Zibeline, n°10, avril 2021, p. 40-41. 

 

Découvrir le monde 

À la mi-mars, La Passerelle, scène nationale de Gap, recevait en résidence de création une compagnie 
strasbourgeoise, L’iMaGiNaRiuM. Dialogue avec Pauline Ringeade, metteure en scène marquée par la 
philosophie du vivant 

Zibeline : Votre projet précédent, « N’avons-nous pas autant besoin d’abeilles et de tritons crêtés que 
de liberté et de confiance ? » portait déjà sur le vivant. D’où vous vient ce puissant intérêt ?  

Pauline Ringeade : Ça m’est venu... par la situation mondiale ! Quand je travaillais sur ce spectacle et 
sur celui d’avant, Fkrzictions, je m’intéressais à ce que signifie habiter quelque part. On m’a offert Ici, 
roman graphique de Richard McGuire [Ed. Gallimard, Fauve d’Or du meilleur album de BD au Festival 
d’Angoulême 2016, ndlr]. L'œuvre m’a énormément touchée, par sa façon de mettre en image et en 
récit l’impermanence des choses. Tout passe, mais la manière dont l’humain transforme son habitat 
est sidérante. McGuire est américain, il raconte comment les États-Unis se sont construits sur un 
cimetière indien. C’était aussi au moment où l’État a voulu démanteler la ZAD de Notre-Dame des 
Landes. Dans la presse, dans la littérature, sont sortis de nombreux textes sur la notion d’habitat. À 
partir de là, j’ai lu énormément d’ouvrages sur ces questions-là. 

D’où la rencontre avec le philosophe Baptiste Morizot, sur les écrits duquel vous vous basez pour 
préparer un nouveau spectacle, « Pister les créatures fabuleuses » ? 

Oui, de lectures en lectures, via Alessandro Pignocchi, Alain Damasio, Vinciane Despret... je suis 
tombée sur lui. Baptiste Morizot apporte une dimension supplémentaire : sa façon de problématiser 
la crise écologique et politique en expliquant qu’il s’agit d’une crise de la sensibilité, de la relation. Une 
fois faits les constats importants, politiques, climatiques, chiffrés... la gageure est de ne pas sombrer 
dans une dépression. Après avoir pris connaissance des rapports du Groupe d’experts 
intergouvernemental sur l’évolution du climat, j’étais comme sidérée. Je ne savais plus comment 
parler à mes enfants.  

Est-ce la raison qui vous a conduite à concevoir ce spectacle jeune public, une première pour votre 
compagnie ? 

Cela a dû jouer ! Ils ont 7 et 10 ans. Je leur ai lu des extraits de Manières d’être vivant [Actes Sud, 2020, 
ndlr], livre de Baptiste Morizot non destiné aux enfants, mais très accessible. Ce sont des récits de 
pistage, des observations de loups, renards, sangliers, chevreuils... on part en forêt, en montagne à ses 
côtés, la pensée s’y déplie de manière très douce et enthousiasmante. Cela aborde des questions assez 
complexes, notre relation aux autres sphères du vivant, mais qui partent toujours d’une expérience : 
jamais de manière universitaire écrasante. C’est une enquête, une aventure, qui parle aux jeunes 
enfants. 

Pister les créatures fabuleuses est une conférence jeune public prononcée par Baptiste Morizot au 
Nouveau Théâtre de Montreuil, en novembre 2018 [publiée chez Bayard en 2019, ndlr]. J’en ai parlé 
avec le réseau professionnel de la compagnie, notamment à Angèle Régnier, directrice de la scène 
conventionnée de Chaumont, et au CDN de Nancy-Lorraine où je suis artiste associée. Tout le monde 
a répondu présent ! Je n’ai jamais perçu un tel engouement pour un texte. 

Zibeline Mensuel Culturel - Printemps 2022
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Vous venez de passer une semaine en résidence de création au thé tre La Passerelle, comment ramener 
cet air de l’extérieur, cette pensée cheminante, sur un plateau ? 

Même si cette conférence n’est pas originellement destinée au thé tre, il y a une oralité inhérente à 
la démarche, ludique, sans verticalité. Le plan est très bien construit, nous l’avons conservé, en opérant 
des choix dans la multiplicité ́ des exemples donnés. Tellement faits pour être racontés que la 
théâtralité affleure. N’étant pas tenus à l’exhaustivité pédagogique, nous essayons de faire un pas de 
c té : ce qui se transmet passe par une dimension plus poétique, moins dans les mots. Je travaille 
notamment la création sonore avec Géraldine oucault. Des sons du réel collectés en extérieur sont 
utilisés. La comédienne léonore Auzou onnes, qui joue seule au plateau une philosophe-pisteuse et 
porte tout le récit, bruite aussi. La notion d’invisibilité est importante. Baptiste Morizot élabore sa 
réflexion à partir des traces des animaux. Aussi la question de la représentation s’est posée tout de 
suite : qu’est-ce qu’on va montrer  Comment révéler les conditions dans lesquelles on est quand on 
piste, dans le froid, la neige, ou au soleil, dans l’herbe... C’est très sensoriel. Il faut bien-sûr sentir 
l’amusement, le jeu, l’emballement. Que trouver un caca de loup soit une réjouissance ! 

 

é-enchanter notre relation au monde, vous le cro ez possible ? 

Absolument. Je ne cesse de partager ces écrits avec ceux qui me sont plus ou moins proches, et cela 
contamine facilement le quotidien des gens. Sortir, observer les traces en famille, trouver un endroit 
de pratique se fait de manière très simple. On écoute différemment les oiseaux après avoir lu inciane 
Despret. Sans tomber dans une candeur qui nous ferait oublier l’aspect systémique du ravage en 
cours ! Ce n’est pas une formule magique. Mais cela donne envie d’éprouver cette joie avec le jeune 
public. Les enfants sont enthousiastes, et c’est plutôt l’éducation, la culture qui nous éloignent de cet 
émerveillement. Le naturel serait banal... Non ! Tout n’est pas résolu parce qu’on l’explique. Le savoir 
n’aplatit pas forcément le rapport aux choses. La science n’est pas là pour pétrifier. Baptiste Morizot 
nous donne des outils pour imaginer un monde à venir, d’autres manières d’être, en observant 
comment se débrouille toujours le vivant. La biodiversité est en danger, l’humanité peut-être, le vivant, 
non. Il évoque l'hybridation des ours polaires avec les grizzlis, sous l’effet du réchauffement climatique. 
Ces animaux doivent trouver des ressources dans un monde qui change rapidement. Nous pouvons 
nous en inspirer. 
  

P t  de r titi n  Pauline R E E 
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